
ACTIVITÉ

Distinguer le monde des médias du monde de la science 
à partir de l’analyse d’une actualité scientifique présentée 
dans des médias

Intentions

Le monde de la science reste méconnu et son accès se fait en général par le prisme du 
monde des médias au fil des actualités scientifiques. À partir d’un exemple concernant 
une conséquence possible du changement climatique sur la taille de certaines espèces, 
il s’agit ici de prendre conscience de la distinction entre monde de la science et monde 
des médias, et de la nécessaire simplification en fonction du public visé (voire déforma-
tion, non intentionnelle en général) d’une actualité scientifique lors de sa diffusion par 
différents médias, dans un marché de l’information dérégulé1. Il est important cependant 
de souligner explicitement que l’objectif n’est pas de discréditer les médias de façon 
générale (et donc de glisser d’une éducation à l’esprit critique à une éducation à la mé-
fiance voire à la défiance) mais bien d’apporter des éléments qui renforcent les outils de 
calibrage de la confiance à accorder à une information2.
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Corrélations DébatsNiveaux
de preuve

Questionner le traitement médiatique de l’actualité scientifique à partir d’un sujet « froid »

L’actualité issue de la science parvient en majeure partie à la société à travers les médias voire plus récemment à travers 
les réseaux sociaux, en premier lieu en quelques mots bien souvent (titre, tweet). Des représentations simplistes voire erro-
nées de la science et des savoirs qu’elle produit peuvent en résulter, davantage par omission que par intention (il est utile 
de lire Gérald Bronner à ce sujet1). En effet, le temps médiatique n’est pas le même que le temps scientifique : urgence à 
diffuser l’information, actuellement plus que jamais, dans un marché de l’information dérégulé depuis l’arrivée d’Internet. 
Il en est de même du format de présentation de ces informations dans les médias (titre ou et illustration accrocheurs, en 
lien avec la compétence et la zone de confort du type de public visé, durée ou nombre de caractères limités du reportage 
ou de l’article). Tout ceci ajoute des contraintes à la vulgarisation d’une actualité scientifique à partir de l’article scientifique 
de départ, si ce n’est pas déjà à partir d’un premier niveau de vulgarisation effectué par le monde de la science lui-même 
(dossier de presse, actualités des organismes de recherche, …). De plus, les éléments mis de côté (suivant le cas, la dé-
marche suivie et ses limites, ou encore les nuances associées à la conclusion) le sont souvent de façon non explicite.

L’exemple « les oiseaux rétrécissent quand le climat se réchauffe » proposé ici, est un objet d’étude à priori simple à com-
prendre et « froid », sans charge émotionnelle pour les élèves, au contraire de questions socialement vives : il conduit 
facilement l’élève à explorer quelques éléments du chemin de cette vulgarisation scientifique, en distinguant la source 
primaire qu’est l’article scientifique qui s’adresse aux experts de la discipline (monde de la science) des différents articles 
écrits ou parlés qui en font état à destination d’un public plus ou moins compétent (monde des médias).

Viser les objectifs généraux de l’enseignement scientifique

Cette activité, en s’intéressant au partage des savoirs scientifiques pour le plus grand nombre3, questionne ainsi les circuits 
et enjeux de la diffusion des connaissances entre la science et le grand public. On s’intéresse ici à la part réalisée par les 
médias « traditionnels » tout en remontant à la source primaire de l’information, un article scientifique publié dans une 
revue à comité de lecture, veillant ainsi à ne pas simplement analyser la qualité de telle ou telle source médiatique pour 
conclure quant à la qualité de l’information. Ce qui est rarement fait dans l’éducation aux médias comme elle est pratiquée 
habituellement, il faut le souligner. D’autres articles concernant d’autres exemples animaux peuvent encore être rapidement 
évoqués pour compléter les sources primaires sur ce sujet9 à 11.



Dans le cadre de l’enseignement scientifique, ce travail (à associer avec d’autres exemples, qui s’intéresseront notamment 
à la part réalisée dans la vulgarisation scientifique par le monde de la science lui-même) contribue donc pleinement à 
atteindre les objectifs généraux de formation, éléments-clés de cet enseignement qui a pour ambition explicite de faire 
comprendre ce qu’est la science et quelle est sa place dans nos sociétés (voir 13, pour aller plus loin).

Apprendre aux élèves à se placer sur un continuum de confiance face à l’information vs invitation à la méfiance 
envers toute source d’information

Une vigilance s’impose cependant ici : si ce type d’exercice proposé à l’élève permet de comprendre que la qualité de 
l’entreprise de vulgarisation opéré par les médias est variable, pour les raisons déjà évoquées, il est important cependant 
de lui signifier explicitement qu’il ne s’agit pas de rejeter en bloc ce travail des médias (et donc de glisser d’une éducation 
à l’esprit critique à une éducation à la méfiance voire à la défiance). Bien au contraire, il faut souligner que certains médias 
(on peut citer Le Monde, du moins dans sa version journal classique) cherchent bien à « donner à l’expression publique de 
la science une forme offrant à la logique ordinaire de reconnaître la qualité de son argumentation » et par ailleurs usent 
du même marketing cognitif pour montrer les limites des raisonnements captieux relevant des pseudosciences1. Dans la 
même idée, il ne s’agit pas d’opposer le monde de la science et des médias mais bien de montrer toute l'importance de 
la collaboration entre scientifiques et journalistes dans la diffusion de l'information scientifique.
Dans la pratique, dans le cadre d’une éducation à l’esprit critique2, une meilleure connaissance de cette entreprise de vul-
garisation participe à un meilleur calibrage de la confiance à accorder à une actualité scientifique exposée par un média. 
Au-delà d’un « tout ou rien », il semble judicieux de proposer à l’élève de se positionner, sur la base des informations à sa 
disposition et de sa propre compétence, sur un curseur de confiance allant de « pas confiant » à « très confiant ». Ici, on 
peut imaginer de sonder les élèves en direct en classe et anonymement en utilisant des applications qui permettent de 
recueillir le degré de confiance de l’élève (dans le respect du règlement général sur la protection des données ou RGPD), 
à deux ou trois reprises au fil de la démarche engagée.

  

FIGURE 1
Un curseur pour calibrer sa confiance face à une information



Consigne et déroulement 
envisageable

Question :
Déterminez la fiabilité de cette actualité

Consigne : Pour ceci, mettez en œuvre une méthode permettant de vérifier que cette 
information relève d’un savoir scientifique en cherchant à préciser son niveau de preuves.

Documents fournis progressivement :
- extrait d’un journal d’information radiophonique filmé4 ;
- article correspondant du site du journal Le Monde5, article correspondant du journal Le 
Monde6, article scientifique correspondant (avec extraits traduits)7.

Déroulement :
- mise en situation à partir de l’extrait radiophonique filmé (5’)
- alternance de temps individuels/échanges au sein de petits groupes/échanges au sein 
de la classe à partir des articles fournis (durée indicative : 30 min)
- synthèse collective finale ( durée indicative 10’)
- traces écrites : les chemins de la vulgarisation scientifique

Conseils possibles
du professeur

(parcours pas à pas)

- Identifier ce qui relève du monde des médias : identification de l’information scientifique 
(l’idée) telle qu’elle est présentée par l’animatrice de radio, identification des preuves (les 
faits) telles qu’elles sont présentées par l’animatrice radio, analyse de la fiabilité de ce 
qui est présenté dans cette émission radio à partir des seuls éléments fournis directe-
ment, comparaison de cette information dans d’autres médias, estimation du niveau de 
confiance dans cette information suivant les documents fournis (pas confiant/peu confiant/
confiant/très confiant).

- Identifier ce qui relève du monde de la science : identification de la source scientifique 
primaire de cette information (article scientifique), recherche de l’idée et des preuves telles 
qu’elles sont présentées dans l’article scientifique ; comparaison éventuelle avec d’autres 
études scientifiques publiées (extrait d’une revue de littérature) sur le même sujet ; nou-
velle estimation du niveau de confiance dans cette information.

Principaux attendus

Distinguer le monde de la science du monde des médias.

Distinguer un article scientifique vs un article de vulgarisation scientifique.

Calibrer sa confiance suivant un continuum vs tout ou rien .

Articulation
avec les programmes Lycée, Terminale, Enseignement scientifique, Une histoire du vivant

Message à emporter
(Bilan possible)

Les médias participent à la diffusion des savoirs scientifiques en effectuant un travail de 
vulgarisation s’adressant à différents publics. Cette vulgarisation consiste à résumer ou à 
simplifier certains éléments de l’article scientifique initial qui s’adressent aux experts de la 
discipline afin qu’il devienne compréhensible du plus grand nombre. Certaines nuances 
et limites de l’article initial peuvent ne plus être signalées. Souvent, le titre ou l’illustration, 
qui se doivent d’être accrocheurs s’en affranchissent encore d’avantage (marketing cogni-
tif). Ces étapes sur les chemins de la vulgarisation scientifique sont à prendre en compte 
dans le calibrage de la confiance à accorder à une actualité scientifique diffusée par un 
média.

Transfert

Pour favoriser le transfert, l’enseignant propose aux élèves de créer un exercice similaire 
dans un cadre différent, proche de celui qu’ils pourraient rencontrer dans leur vie quoti-
dienne. On peut imaginer un travail par groupe de 3 ou 4 élèves (choix d’une actualité 
scientifique, répartition des recherches de l’information dans différents médias avec éva-
luation du niveau de confiance, recherche de l’article scientifique d’origine et de son résu-
mé). Un document support peut être distribué, Une restitution en classe entière est ensuite 
organisée pour deux ou trois exemples.

Progressivité
Cette approche est à mettre en lien avec d’autres exemples, notamment s’intéressant à la 
vulgarisation scientifique par le monde de la science lui-même, dans la même discipline 
mais aussi en EMC et dans les enseignements de spécialité.

FIGURE 2
Exploitation possible des supports en classe



FIGURE 3
Des éléments de démarche pouvant progressivement être fournis à l’élève
L’intention est ici de souligner la distinction entre monde des médias et monde de la science. Ce schéma n’a pas d’autre vocation que 
d’aider l’élève à cette distinction au cours de sa démarche. Les flèches représentent différentes voies possibles de la vulgarisation 
scientifique, toutes les voies et acteurs n’étant pas indiqués ici, voir 12 et 13 pour aller plus loin.



  

FIGURE 4
Mise en situation : image d’un extrait vidéo et texte associé de l’émission radiophonique
Bourdin Direct, Objectif Terre, BFM TV, 09/01/20204

Dans l’actualité présentée ici, l’image utilisée devient une preuve : « ah…effectivement je vois » ajoute JJ Bourdin alors qu’elle montre 
des espèces différentes. 

Retranscription de la présentation de la journaliste Géraldine de Mori : 
Le réchauffement climatique a de nombreuses conséquences, parfois inattendues: plus les températures augmentent, 
plus les oiseaux rétrécissent.
Vous l’avez peut-être remarqué si vous êtes un observateur attentif des oiseaux, ils sont plus petits qu’il y a 40 ans... 
Précisément leur masse corporelle et la longueur des os de leurs pattes a diminué.
L’étude qui arrive à cette conclusion porte sur plus de 50 espèces différentes, des espèces qui n’ont pas du tout les 
mêmes habitudes en termes d’habitats ou d’alimentation. Sur certaines années plus froides, la masse des oiseaux aug-
mentait à nouveau. Ça montre que les oiseaux s'adaptent très rapidement aux changements climatiques...
D’ailleurs s’ils sont plus petits, leurs ailes en revanche se sont allongées, tout simplement parce que plus les oiseaux sont 
petits, plus la migration est difficile: ils ont donc besoin d’ailes plus grandes pour compenser.
Les oiseaux ne sont pas les seuls à s’adapter.
Comme les oiseaux, les poissons aussi deviennent plus petits dans des océans plus chauds.
Autre adaptation, moins visible, il a été démontré qu’avec le réchauffement, le cerveau de l’éléphant grossi, de manière 
significative. Pour les scientifiques c’est pour lui permettre de s’adapter et de trouver des solutions... par exemple en 
développant une mémoire plus grande pour pouvoir se souvenir des points d’eau en cas de sécheresse.
Le pelage de certains mammifères a aussi évolué, par exemple le lièvre d’Amérique qui avait un pelage blanc l’hiver pour 
se camoufler... Aujourd’hui avec la fonte des glaces, il garde ses poils bruns toute l’année.
En soit, ce sont plutôt de bonnes nouvelles: certains animaux sont capables de s’adapter. Reste à savoir jusqu’à quel 
point...



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
  

FIGURE 5
Extrait d’un article en ligne, Clémentine Thiberge, Les oiseaux rétrécissent, et leurs ailes s’allongent, à mesure 
que le climat se réchauffe, site Internet du journal Le Monde, Publié le 04 décembre 20195



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

  

FIGURE 6
Article du journal Le Monde Les oiseaux rétrécissent quand le climat se réchauffe6, Clémentine Thiberge, 06 
décembre 2019, p. 7



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Traduction possible :  
Titre. Conséquences morphologiques du réchauffement climatique chez les oiseaux migrateurs nord-
américains 
Résumé. On prévoit que l'augmentation des températures associées au changement climatique entraînera 
une réduction de la taille corporelle, un déterminant clé de la physiologie et de l'écologie animales. En utilisant 
une série de spécimens de 70716 individus de 52 espèces d'oiseaux migrateurs nord-américains échantillonnés 
pendant une période de 40 ans, nous démontrons que l'augmentation de la température estivale annuelle au 
cours de cette période de 40 ans prédit des réductions constantes de la taille corporelle de ces divers taxons. 
Parallèlement, la longueur des ailes - un indice de la forme du corps qui influe sur de nombreux aspects de 
l'écologie et du comportement aviaires - a constamment augmenté d'une espèce à l'autre. Nos résultats 
suggèrent que la réduction de la taille corporelle induite par le réchauffement est une réponse générale au 
changement climatique et révèle un changement de forme corporelle tout aussi cohérent et inattendu. Nous 
émettons l'hypothèse que l'augmentation de la longueur des ailes représente une adaptation compensatoire 
pour maintenir la migration, car la réduction de la taille du corps a augmenté le coût métabolique du vol. Une 
meilleure compréhension des changements morphologiques induits par le réchauffement est importante pour 
prédire les réponses biotiques au changement global. 
 
 

  

FIGURE 7
Résumé et traduction du résumé de l’article scientifique à l’origine de cette actualité scientifique (source primaire)7

Traduction possible : 
Titre : Conséquences morphologiques du réchauffement climatique chez les oiseaux migrateurs nord-américains

Résumé : On prévoit que l'augmentation des températures associées au changement climatique entraînera une ré-
duction de la taille corporelle, un déterminant clé de la physiologie et de l'écologie animales. En utilisant une série 
de spécimens de 70716 individus de 52 espèces d'oiseaux migrateurs nord-américains échantillonnés pendant une 
période de 40 ans, nous démontrons que l'augmentation de la température estivale annuelle au cours de cette période 
de 40 ans prédit des réductions constantes de la taille corporelle de ces divers taxons. Parallèlement, la longueur des 
ailes - un indice de la forme du corps qui influe sur de nombreux aspects de l'écologie et du comportement aviaires - a 
constamment augmenté d'une espèce à l'autre. Nos résultats suggèrent que la réduction de la taille corporelle induite 
par le réchauffement est une réponse générale au changement climatique et révèle un changement de forme corporelle 
tout aussi cohérent et inattendu. Nous émettons l'hypothèse que l'augmentation de la longueur des ailes représente 
une adaptation compensatoire pour maintenir la migration, car la réduction de la taille du corps a augmenté le coût 
métabolique du vol. Une meilleure compréhension des changements morphologiques induits par le réchauffement est 
importante pour prédire les réponses biotiques au changement global.



FIGURE 8
Extrait de l’article scientifique à l’origine de cette actualité scientifique (source primaire)7

Le changement de la taille du corps peut être estimé par la longueur du tarse (Tarsus length) ; le tarse correspond à la patte chez les 
oiseaux, segment situé entre la cuisse et le pied. Le tarse a diminué chez presque toutes les espèces de l’ensemble de données; les 
neuf espèces les plus échantillonnées sont présentées ici. Les lignes pointillées correspondent à la longueur moyenne du tarse pour 
chaque espèce.



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

  

FIGURE 9
Un exemple d’illustration d’un chemin de la vulgarisation scientifique faisant intervenir différents médias, Christophe 
Michel, chaîne Youtube Hygiène mentale12
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